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SUR LA DESTRUCTION

DU

YÖILE PH0T06RÄPHIQÜE DIT YÖILE DIGHROIQUE

par MM. A.-L. Lumiere et A. Seyewetz.

Nous avons determine dans une etude speciale que nous
nous reservons de communiquer prochainement au Congres
de Chimie de Berlin, les differentes causes de production
du voile photographique connu sous le nom de „voile
dichroi'que ".

Ce voile special est caracterise, comme on le sait, par la
fluorescence que prend le substratum organique des

plaques photographiques (gelatine) apres le developpement et
le fixage.

La coloration que l'on observe ainsi varie notablement
suivant les conditions multiples de sa production. Elle est

rougeätre, rouge, rouge-orange ou violet par transparence,
tandis qu'elle parait vert-jaunätre, vert, bleu ou jaune, ver-
dätre par reflexion. De plus, le cliche examine ä la lumiere
reflechie est opaque et semble avoir ete fixe incomplete-
ment.

L'etude approfondie que nous avons faite de la nature
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du voile dichroique et des causes de sa formation nous a

montre que ce voile prend naissance tantöt dans l'operation
du developpement, tantöt dans celle du fixage.

i° Cet accident se produit dans le developpement toutes
les fois que le revelateur renferme un dissolvant du bro-

mure d'argent (hyposulfite de soude, ammoniaque, cyanure
de potassium, etc.). Dans le cas oü ce dissolvant est l'hy-
posulfite de soude, il ne faut qu'une tres petite quantite
de cette substance pour produire le phenomene.

20 Le voile dichroique prend naissance dans le bain de

fixage, si ce dernier est additionne d'une petite quantite de

revelateur et de sulfite de soude pour les reducteurs du

type diamidophenol, et, en outre, d'un exces de carbonate
alcalin pour les revelateurs alcalins.

Enfin, nous avons observe que toutes conditions egales
d'ailleurs, les causes suivantes favorisent la production du

phenomene: Manque de pose, substances augmentant le

pouvoir reducteur du revelateur (sulfite de sodium, alcalis)
et prolongation du developpement si le voile se forme dans

le revelateur.
Nous avons constate que le voile dichroique ne renferme

pas de bromure d'argent. II est vraisemblablement forme

par un compose argentique tres riche en argent et renfer-
mant une petite quantite de la matiöre organique provenant
du substratum. Sa composition nous parait devoir etre rap-
prochee de celle de la substance connue sous le nom de

collargol.
Ce compose argentique qui est obtenu en traitant un sei

d'argent soluble par un reducteur en presence d'une ma-
tiere organique colloi'dale, parait avoir des proprietes tres
voisines de Celles du voile dichroique.

M. Hanriot1 a montre recemment que le collargol, qui

1 Comptes rendus de l'Academie des sciences, 1903, page 680.
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renferme 87 % d'argent environ, donne par electrolyse un

compose ä fonction acide insoluble dans 1'eau, renfermant
tout 1'argent et la matiere organique. Ce corps qui se

depose au pole positif se dissout facilement dans les alcalis

en regenerant le collargol.
Si le voile dichroique n'est pas constitue par de l'argent

pur, il renferme en realite une fres grande quantite de ce
metal et les reactifs chimiques paraissent agir sur lui comme
s'il etait constitue par de l'argent pur.

Nous avons remarque que les divers traitements permet-
tant de transformer l'argent soit en sulfure, soit en

composes oxydes, agissent sur ce voile dichroique et en de-

truisent la couleur intense en la ramenant ä celle beaucoup
plus faible du sulfure ou de l'oxyde d'argent. II est
probable qu'on detruit ainsi la combinaison de l'argent avec la
matiere organique.

Nous basant sur les observations precedentes nous avons

essaye de detruire le voile dichroique par les divers moyens
suivants :

a) Transformation de l'argent de l'image et de l'argent
du voile en un compose noir stable tel que le sulfure.

b) Traitement du cliche par les dissolvants habituels de

l'argent (affaiblisseurs).

c) Transformation de l'argent de l'image et de l'argent
du voile en un compose insoluble, pouvant etre reduit par
un revelateur.

d) Traitement par les oxydants.

Avant d'examiner les divers moyens que nous avons
utilises pour faire disparaitre cet accident, nous ferons

observer que le voile forme dans le revelateur est beaucoup
plus superficiel que celui produit dans le fixateur; nous
donnerons la cause de ce phenomene dans notre etude citee

plus haut. Nous appellerons voile superficiel celui forme
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dans le revelateur et voile profond celui produit dans le

fixateur.
Ces deux voiles se comporteront d'une fagon differente

vis-ä-vis des reactifs que nous allons examiner, les uns agis-
sant plus facilement ä la surface de la couche, les autres

exergant surtout leur action dans les parties les plus pro-
fondes.

A. — Transformation du compose argentique du
voile dichroi'que en sulfure.

En traitant des cliches presentant le voile dichroi'que par
l'hydrogene sulfure ou les sulfures alcalins (sulfures de

sodium, de .potassium et d'ammonium), on constate que la

coloration noircit peu ä peu, mais assez lentement, proba-
blement par suite de la formation de sulfure d'argent.

La reaction est excessivement lente avec l'hydrogene
sulfure, notablement plus rapide avec les sulfures alcalins
et surtout les polysulfures, mais l'alcalinite de ces

composes altere la gelatine qui tend ä se decoller des plaques
si l'intensite du voile dichroi'que est süffisante pour neces-
siter un sejour prolonge du cliche dans le sulfure. Nous

avons reconnu qu'avec l'hydrogene sulfure naissant on peut
obtenir la sulfuration plus rapidement qu'avec la solution
d'hydrogene sulfure, sans avoir ä redouterles inconvenients
des sulfures alcalins. On arrive ä ce resultat en ajoutant
une petite quantite d'acide tartrique ou citrique dans une
solution d'hyposulfite de soude.

II se produit bien dans ces conditions un leger depot de

soufre ä la surface du cliche, mais on l'enleve facilement
en frottant la couche avec un tampon d'ouate. On peut re-

marquer que la sulfuration du voile dichroi'que a lieu beau-

coup plus facilement avec le voile superficiel qu'avec le

voile profond.
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On a determine quel etait avec les divers reactifs sulfu-

rants la concentration la plus favorable ä la destruction du
voile dichroi'que tout en attaquant le moins possible la
couche gelatinee.

Pour l'hydrogene sulfure la solution saturee etendue de

son volume d'eau a donne les meilleurs resultats. Avec le

sulfure d'ammonium on a reconnu qu'une solution renfer-

mant des volumes egaux d'eau et de sulfure d'ammonium

neutre (sulfure d'ammonium jaune sature d'hydrogene
sulfure et etendu de son volume d'ammoniaque ordinaire) est
la plus favorable ä la destruction du voile. Le foie de soufre

en solution ä 5 % donne des resultats comparables ä ceux
fournis par le sulfure d'ammonium. Le sulfure de sodium

peut etre utilise en solution saturee par l'hydrogene
sulfure (sulfhydrate de sulfure) etendu de son volume d'eau.
On ne peut pas 1'employer ä l'etat de sulfure neutre
cristallise ä cause de sa causticite, car il desorganise la

gelatine.

B. — Traitement du cliche par les dissolvants
habituels de l'argent (affaiblisseurs).

Nous avons essaye Taction des differents dissolvants
directs de l'argent utilises comme affaiblisseurs. Voici les

resultats obtenus avec chacun d'eux:
Le sulfate cerique dissout le voile dichroi'que, mais dis-

sout en mfime temps l'image, de sorte que pour faire dis-

paraitre le voile il faut afifaiblir l'image.
Le ferricyanure de potassium et Thyposulfite de soude

se comportent comme le sulfate cerique.
Le permanganate de potassium et l'acide sulfurique (for-

mule Namias) donnent les memes resultats que les affaiblisseurs

precedents.
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Le bichromate de potasse et acide sulfurique agissent
comme les autres affaiblisseurs et attaquent l'image en

meme temps qu'ils dissolvent le voile.
On sait que le persulfate d'ammoniaque, legerement

acidule par l'acide sulfurique qui est utilise pour Taffaiblis-

sement des cliches, n'attaque pas sensiblement les parties
superficielles de l'image, mais qu'il dissout surtout les
couches d'argent les plus opaques et se comporte comme s'il
exer^ait son action depuis le fond de la couche jusqu'ä sa

surface.
Cette curieuse propriete rend le persulfate d'ammoniaque

particulierement propre ä la dissolution de l'argent consti-

tuant le voile dichro'fque profond.
Le persulfate enleve en efifet tres facilement le voile

forme dans le fixateur (voile profond) sans attaquer
sensiblement l'image, pourvu qu'on prenne la precaution d'ar-
r£ter Taction du persulfate, en plongeant le cliche dans une
solution de sulfite ou de bisulfite de soude aussitöt que le

voile a ete dissous.
Le voile forme dans le revelateur (voile superficiel) est

bien egalement dissous par le persulfate d'ammoniaque,
mais comme il ne se trouve pas suffisamment dans les

parties profondes de la couche, l'image se dissout en partie.
L'emploi du persulfate d'ammoniaque acidule permet done,

lorsqu'il s'agit de voiles dichro'iques d'une intensite
süffisante, de reconnaltre si ce voile a ete forme dans le
revelateur ou dans le fixateur.

Nous avons reconnu qu'on obtient de bons resultats avec
la solution de persulfate d'ammoniaque ä 3 %. L'augmen-
tation de la concentration n'aetive pas sensiblement la rapi-
dite de disparition du voile.
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C. — Transformation du compose argentique du
voile en un compose insoluble

pouvant §tre reduit par un developpateur.

Nous avons essaye de transformer 1'argent de l'image et
en meme temps celui du voile en un compose insoluble dans

l'eau, mais pouvant etre facilement retransforme en argent
metallique sous l'influence des developpateurs. Tels sont,
le chlorure d'argent, en traitant l'image par le perchlorure
de fer, le bromure et l'iodure que Ton forme par Taction de

l'eau bromee ou iodee sur l'image, le ferricyanure obtenu

avec le ferricyanure de potassium.
Toutes ces substances font bien disparaitre le voile di-

chroique, mais Targent reduit qui resulte du traitement de

ces sels d'argent insolubles par un revelateur est plus

opaque que Targent primitif. II se produit alors un voile
d'argent reduit d'une couleur jaunätre plus ou moins opaque
peu favorable au tirage des epreuves. Ces procedes ne sont
done pas recommandables.

D. — Traitement par les oxydants.

Nous avons enfin essaye Taction des oxydants dans le

but de transformer Targent de l'image et en meme temps
celui du voile en oxyde d'argent ou en tout autre compose
oxyde dont la faible opacite permet de supprimer pour le

tirage les inconvenients du voile dichroi'que.
Dans cet ordre d'idees, nous avons examine Taction du

persulfate d'ammoniaque neutralise par un alcali faible.
Ainsi neutralise, le persulfate d'ammoniaque ne dissout plus
Targent de l'image comme lorsqu'il est legerement acide.

Aussi Tutilise-t-on ä l'etat neutre pour la destruction de

Thyposulfite de soude sans crainte de dissoudre l'image.
Son action sur l'image se manifeste ä la longue par. un

leger renforcement. Cette intensification est peut-etre due
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ä la formation d'un oxyde d'argent, mais ce n'est pas l'oyde
normal, car il ne se dissout pas dans l'ammoniaque.

Etude de portrait. l>hot- A- Meiche, Lausanne.

Nous avons constate que le persulfate d'ammoniaque
neutre est sans action appreciable sur le voile dichroique.
II en est de meme des iodates et de l'acide iodique, de l'eau
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oxygenee neutre ou acidulee. La seule action oxydante qui
nous ait paru interessante, sans que nous ayons pu jusqu'ici
en elucider la theorie exacte, est celle produite par le

permanganate de potassium neuire.

Action du permanganate de potassium sur le voile di-
chroique. — Lorsqu'on fait agir une solution de permanganate

de potassium ä Vsur une image presentant le
voile dichroi'que, le permanganate dissout totalement au
bout de quelques instants ce voile, quelle que soit son
intensity. II se depose dans la couche de l'oxyde de

manganese. En plongeant ensuite Le cliche dans une solution
de bisulfite de sodium, on dissout l'oxyde de manganese et
;oute trace de l'accident a disparu sans que l'image ait ete
afifaiblie. On constate pourtant que la couleur de l'image a

ete modifiee, elle est devenue plus brunätre. D'autre part,
lorsqu'on examine par reflexion l'image seche on peut
observer qu'elle presente sur les parties correspondantes aux
plus grandes epaisseurs d'argent reduit des places miroi-
tantes qui ne changent nullement la valeur relative des

demi-teintes quand on examine l'image par transparence.
L'action du permanganate se manifeste aussi bien sur le

voile forme dans le fixateur que sur celui qui prend nais-

sance dans le revelateur; aussi ce procede parait-il etre le

plus efficace de tous ceux que nouc avons examines
jusqu'ici.

Conclusions.

Parmi les divers procedes que nous venons d'indiquer

pour la destruction du voile dichroi'que, il convient done de

donner la preference aux trois suivants:

i° Traitement du cliche par le persulfate d'ammoniaque
suivi d'un fixage au bisulfite de sodium qui n'est applicable
qu'au voile pro fond.
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20 Transformation de l'argent en sulfure par l'hydrogene
sulfure naissant (hyposulfite de soude additionne d'acide

citrique) qui est surtout applicable au voile forme dans le

revelateur, c'est-ä-dire justement celui que ne peut enlever
le persulfate d'ammoniaque sans dissoudre en meme temps
l'image.

Ces deux procedes permettent dans le cas d'un voile
dichro'fque intense de determiner s'il a- pris naissance dans
le revelateur ou dans le fixateur.

30 Enfin action du permanganate de potassium neutre
suivi d'un traitement au bisulfite de soude, qui s applique
ä tous les cas et qui est le procede donnant les meilleurs
resultats.
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